
 
 

      
 

 
 

Saint-Sauvant, le 5 septembre : 
cumul de bassines et d’oppositions 

 
Fontaine-le-Comte, le 1er septembre 2021 

 
 
Les travaux sont imminents à Saint-Sauvant pour construire une réserve de 300 000 m3 pour 

l’irrigation. Merci aux irrigants deux-sévriens de commencer leur programme des 16 « bassines » du 

bassin Sèvre Niortaise-Marais Poitevin par le seul ouvrage situé en Vienne. C’est démontrer que les 

projets sont liés entre eux pour la simple raison que les nappes souterraines le sont ! 

Saint-Sauvant est exemplaire pour la démesure du stockage projeté : sans souci de la ressource 

disponible, il ne vise qu’à conserver des avantages acquis au siècle dernier. En effet, Saint-Sauvant 

devrait avoir deux bassines : l’une pomperait 300 000 m3 dans les eaux souterraines du bassin de la 

Sèvre, l’autre un demi-million de m3 dans le bassin du Clain. Au total : 800 000 m3 par an, alors que la 

consommation d’un maraîcher représente 4 000 m3 annuels ! 

Saint-Sauvant est exemplaire aussi pour la complexité des dispositifs prévus : la bassine du Clain 

pomperait 200 000 m3 pour le compte d’irrigants du bassin de la Sèvre, avec réciprocité du côté de la 

bassine de Messé qui pomperait du côté Sèvre.  

C’est compliqué, à l’image des relations entre nappes et entre nappes et eaux superficielles. On les 

connait mal, mais on sait une chose : quand aucune pluie ne remplira les nappes ponctionnées en 

novembre-décembre pour alimenter les réserves, les nappes ne soutiendront plus en été le débit du 

Clain et de la Sèvre Niortaise. Or c’est du Clain que dépend l’eau potable de l’agglomération de Poitiers 

et c’est de la Sèvre que dépend le réseau de canaux hyper fragile du Marais Poitevin et la biodiversité 

du parc naturel. 

L’acharnement est le même dans tout le Poitou-Charentes pour faire passer en force 96 projets de 

« bassines » malgré les recours juridiques et malgré les alertes des scientifiques sur l’urgence de 

s’adapter au changement climatique et de le limiter.  

Les raisons sont les mêmes pour stopper les projets des 41 bassines du Clain et des 16 de la Sèvre 

Niortaise et pour engager la transition vers une autre agriculture irriguée : au lieu d’arroser maïs et 

autres grandes cultures à haut rendement, elle sécurisera des cultures vivrières à forte valeur ajoutée 

qui répondront aux besoins de la population. 

 

Tous à Saint-Sauvant le dimanche 5 septembre à 14h pour une marche en fanfare ! 

 


